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Les gens choisissent des drogues en fonction du coût, de la disponibilité et de la mesure dans laquelle
elles répondent à leurs besoins. Toutefois, certaines drouges peuvent contenir des substances toxiques
dont ils ignorent la présence.

Les comportements liés à la consommation
de substances évoluent en réponse à un
approvisionnement en drogues imprévisible.

Le partage de matériel d’injection a diminué et l’inhalation est plus courante. Les programmes d’éducation
et de distribution doivent inclure du matériel autre que du matériel d’injection.
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Les personnes prennent des mesures pour se protéger. La réduction des méfaits doit s’adapter à leur réalité. 
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Consommation de substances

Principaux résultats chez les personnes qui utilisent des drogues par injection
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